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Moi,
Ange qui a perdu ses ailes,
Ange qui s’est vendu croyant échapper au jugement éternel,

Moi,
Devenue ombre par la volonté de la déesse mére,
Pour que je puisse trouver la lumiére, ma reine,

Toi,
Si belle et si parfaite,

Toti,

Qui ne porte que le péché de cette amourette,
Toi,

Pour qui je me réve poéte,

Toi,

Qui selon eu mérite le chatiment de la Béte,

Sache que,
Je t’offrirai tout mon amour comme sanctuaire d’ébeéne,
Malgré toute la force de leur colére,

Sache que,

Malgré toute leur haine de nous savoir homosexuelles,
Je t’offrirai ma plume la plus fidele.
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